
POUR SES 20  ANS LA S.B.R VOYAGE EN ECOSSE 

Car et bateau nous mènent outre Manche en ce mois de mai mais la route est 

longue jusqu’en Ecosse imposant un premier arrêt à NESS GARDENS au nord-

ouest de Chester. 

          

                 R. glischrum ssp. rude 

Beaucoup de rhododendrons mais aussi arbres, vivaces, rocailles et plusieurs 

points d’eau. 

 

 

Le lendemain nous quittons les Anglais en direction de l’Ecosse et déjà, avant 

l’arrivée à DAWYCK, nous pouvons nous rendre compte que la nature 

environnante est le plus beau des jardins : petites routes, collines désertes, 

habitat très dispersé et des ruisseaux ou rivières partout. 



Dawyck rime avec romantique : château, ruisseau et rhodos. La collection des 

Taliensia est stupéfiante dont le R. przewalskii ssp. przewalskii (photo ci-dessous) 

rarement retrouvé dans les jardins, tout un régiment de R. roxieanum et sous 

espèces, sans doute un faux R. wightii très beau au demeurant… 

                         

      

                  R. roxieanum                                             R. wightii ? 

Les arbres sont nombreux, majestueux dont le fameux hêtre de Dawyck, fagus 

sylvatica ‘Dawyck’. En quittant ce jardin l’heure est au recueillement… 

                             



LE JARDIN BOTANIQUE D’EDINBURG 

C’est « l’université » où tout est bien rangé, expliqué, étiqueté. Certains 

s’inquiètent pour sa santé mais il est difficile de maitriser l’arrosage dans l’est 

de l’Ecosse. Il n’y tombe que 640 mm d’eau par an, insuffisant pour nos rhodos 

habitués à bien plus dans la nature en période de mousson. La rocaille est 

superbe et très riche en plantes de tous horizons.  

               

          R. hemitrichotum                                                 R. sinofalconeri 

   Nous avons été intrigué par un hybride intergénérique de Kalmia latifolia par 

R. williamsianum (photo ci-dessous) et nous en avons parlé à K. Cox. Il nous a dit 

que les études génétiques n’avaient pas retrouvé de traces de Kalmia mais que 

cette obtention était troublante.               

                       

Les serres renferment une belle collection de rhodos vireyas et je garde un 

souvenir ému du parfum de R. suaveolens. Dans une deuxième serre chaude et 

humide j’ai été victime d’hallucinations. J’ai vu voler une « méduse » aux longs 

tentacules bleus et pourtant nous n’avions pas encore visité de distillerie. Il 

s’agissait en fait de Passiflora serrulata (photo ci-dessous ) 

 



             

 

GLENDOICK sera l’étape du lendemain et nul n’est besoin de présenter la famille 

Cox. Je parle de famille car Kenneth nous guidera dans la visite du jardin, son 

épouse Jane nous nourrira et Peter viendra nous saluer. La collection de 

rhododendrons est fabuleuse et, sous la pluie, nous en verrons de toutes les 

couleurs. 

 



Quelques uns visiteront les unités de production tandis que d’autres pousseront 

la porte du jardin attenant à la maison familiale. 

 

                                                     Photos R. Diascorn 

 

                                                        Photo souvenir 

Après la visite, tous les membres du groupe se sont précipités à la pépinière 

pour remplir rapidement les soutes du car avec leurs achats. Cette pépinière a 

été élue l’an passé meilleure jardinerie du Royaume Uni et curieusement on y 

trouve de tout : vêtements, pots de miel, librairie, bijoux, outils et j’en passe… 

Les Ecossais ont le sens des affaires mais on leur demande surtout de nous faire 

de beaux rhododendrons ! 

 



BRANKLYN sera le deuxième jardin de la journée, un jardin de poupée car petit 

mais très joli. Il nous fallut bien du mérite pourtant car nous avons pris sur le 

dos une pluie bien soutenue. On y trouve une collection remarquable de 

meconopsis qui n’étaient malheureusement pas ouverts, à part quelques rares 

individus, des érables, des rhododendrons. Quelques-unes de ces plantes furent 

rapportées par Ludlow et Sheriff. 

                R. pingianum 

               

Il y avait aussi un trillium aux fleurs presque noires qui a attiré notre attention 

mais il n’y avait pas d’étiquette. 

 

Après une nuit de repos nous reprenons le car pour passer de la côte est à la 

côte ouest via de toutes petites routes avec, en arrière-pensée, la peur de 

rencontrer un autre véhicule. Le chauffeur aura une poussée d’adrénaline au 

passage d’un pont en dos d’âne à l’idée de rester coincé avec son car qui était 

bien grand pour ces petites routes. Nous arrivons toutefois sans encombre au 

jardin de GLENARN où nous attendent les propriétaires, Sue et Mike Thornley. 

L’accueil est chaleureux, le jardin historique et très bien entretenu. Ce sont 



surtout des rhododendrons mais aussi des magnolias. Les sujets sont anciens 

dont certains introduits par Hooker dans la seconde moitié du 19ème siècle. Un 

énorme R. falconeri en fleurs a fait une marcotte 

géante.

 

                                   Hybride de R. arboreum et de R. barbatum 

R. niveum, irrorata ‘polka dot’, glischrum ssp. rude, hodgsonii, glaucophyllum … 

occupent le terrain. 

               

          R. Ever Red                                                R. glaucophyllum ‘Peter Chappell’ 

Serre et curieuse ombrière pour endurcir les plantes, potager et enfin rocaille se 

succèdent. Pour mieux drainer une pelouse, pourtant en pente, les propriétaires 

ont fait des saignées. La visite se terminera pour les 40 membres de notre 

groupe par un repas concocté de façon magistrale par les Thornley et la maman 

de Sue. Bravo … et merci pour cette visite. 



Pour la soif un arrêt est prévu pour visiter la distillerie Glengoyne qui fabrique 

un whisky non tourbé et single malt. Personne n’en ressort dérangé ! 

Le lendemain on quitte l’Ecosse pour la région des Lacs et la visite d’un jardin 

particulier dans son fonctionnement car il est géré par des bénévoles 

uniquement (la société d’horticulture de la région des lacs forte de 1000 

adhérents semble- t- il). Il s’agit de HOLEHIRD GARDENS près de Windermere. 

Les rhododendrons ne nous offrent pas de 

grandes surprises et ce sont en grande 

majorité des hybrides connus. Par contre ce 

jardin possède la collection nationale 

d’astilbes qui n’étaient malheureusement 

pas en fleurs au moment de notre visite. Il y 

a 3 petites serres de plantes alpines d’où se 

sont échappées des gentianes.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Un jardin clos de murs accueillait plusieurs peintres ainsi qu’une collection de 

primevères, rares pour la plupart.  



Non loin de Plymouth, pour être certains de ne pas rater le bateau peut être, 

notre dernier jardin sera GARDEN HOUSE, le jardin de la Famille Fortescue. Il 

domine une vallée peu profonde centrée par l’église de Buckland Monachorum 

en point de mire.  

 

Le fond du jardin recèle une collection impressionnante d’acers et beaucoup de 

rhododendrons dont un R. cinnabarinum en pleine forme (photo ci-dessous) 

                  

Ce jardin avait il y a 10 ou 15 ans un tapis de R. sargentianum qui a disparu. Les 

cheminements conduisent à un jardin clos et à sa tour du 16ème siècle. Créé en 



1992, le jardin ovale est tout à fait curieux ; 10 ou 15 ans auparavant il était 

planté d’une cascade de corydalis bleus. 

 

    

                                                                                       Berberis valdiviana 

 

Enfin une glycine était curieusement menée et faisait penser au squelette d’une 

soucoupe volante !  

                             


